
quelque peu inégales : tandis que Sontay e t Hung- prévue, indépendante de la qualité du sol e t des 
l loa par exemple paraissent favorisés, la province conditions climatériques favorables est venue les 
de Thai-Xguyen voit ses riz tardifs fortement com
promis par les sécheresseset Cho-Bo s'attend à une 
perte du tiers de ses récoltes. 

La production du riz dépassera, dans la haute 

contrarier : des champs entiers de jeunes plantes 
ont été ravagés par les fourmis blanches, de sorte 
que l'expérience est à recommencer. On la fera 
cette fois avec ' l e s ' r a ines du Yunnam et a u n e 

région, celle de l'anuée dernière grâce au nombre ; alti tude un peu plus élevée. Il me parai t tout & 
toujours croissant des terrains défrichés et con- • tait souhaitable de voir cette culture s ' implanter 
vertis en rizières. I sur les territoires soumis à notre protectorat , de 

Ii.uis le Haut Laos, la récolte du riz a profité, ' façon à pouvoir nous affranchir,dans la plus large 
diins le Laang- I ' rabang , de la dernière quinzaine mesure possible, au tr ibut commercial que l'ad-
du mois sans pluies. F a r contre, les rapports des ; ministration de la régie paie annuellement, aux 
Hua-Phans et, du Muong-Sing sont moins f \vora- j produits de l'Inde anglaise et, bien que plus laible, 
blés. Dans les premiers, le riz de montagne, ravagé , à e u x de Yunnam. A ce point de vue, il y a lieu 
par les ra t s e t les sauterelles, n 'a donné des résul- i de favoriser, non moins que ceux du Haut -Laos , 
luts satisfaisants que dans un seul hua, et dans le les essais de culture du pavot à opium qui se pour-
speond, les pluies insuffisantes ont abandonné les I suivent actuellement, avec un succès remarquable, 
rizières à l'étiolement. dans la haute région du Tonkin. J ' au ra i l'occa-

Quant au Bas-Laos, les récoltes, commencées sion, prochainement, de vous adres-er les rensei-
voi s les derniers jours du mois, peuvent être con- : gnements plus détaillés sur les expériences très 
sidérées comme très bonnes dans le bassin de Bas- ! encourageantes faites dans le cercle de Lao-Kay 
sac et sur la l 'edoue, et satisfaisantes dans les , et surtout dans celui de Cao Bang , «MM l'intelli-
autrès régions. : gente direction du commandant du cercle, M. le 

Cullurei diverses, — Si, dans les divers pays \ colonel de Cauvigny. 
( lol ' l 'u ion indo-chinoise, le riz forme la base de i La culture du pavot n'est d'ailleurs pas une in-
l'exploitalionagricole, une récolte insuffisante de novation dans la haute région. Une grande partie 
cotte céréale affecterait dans une mesure très grave 
U situation économique du pays . 

Il est d 'autant plus nécessaire d 'amener le culti
vateur à des habitudes de meilleure prévoyance 

de l'opium consommé dans le cercle de Bao-Lac 
est de production locale et vient de Dong Quan. 
Bien que le produit >oit reconnu de qualité infé
rieure comme opium à fumer, il peut cependant 

e:i lui enseignant, par l'exemple, le bénéfice des j être considéré comme une excellente drogue phar-
culturcs multiple) de plantes, soit al imentaires ; maceutique, à cause de la proportion tlevée de 
associées m i r e aile*, soit combinées avec des plan- j morphine (14 QfpJ qu'il contient. 
les à rend ' incnt industriel. A ce titre, l 'expansion | La question ds la u>ain-J'œuvre est de toute pre-
dat cultures diverses ne saurai t être trop encoura- ! mière importance dans nos poMenions de l'Indo-
gâa parmi les indigènes. I Chine. Au Tonkin, gràee à sa solution relative-

II Cuit signaler dans cet ordre d'idées l'extension J ment plus facile par la système de métayage, 
que prend, dans l 'arrondisjemoiit de Chaudoc, la j généralement accepté, nos colons planteurs peu-
culture de l'indigo et les bénéfices assez considéra-1 vent plus aisément étendre le champ de leurs opô 

légers dit mousselines, les taffetas écossais, la ben-
galine, la faille couleur, le satin, les rhadamès ; 
quelques façonnés nouveautés, avec bandes j a rd i 
nière, très peu de damas , des velours pékin avec 
bandes satin ou taffetas, quelques velours façon
nés. Dans tous ces genreî qui apportent leur con
tingent de t ravai l aux ateliers de la Croix Rousse, 
les dispositions rayées, barrées, dominent, même 
dans les velours. 

En ce qui est de la vente sur les grands marchés 
de consommation de l'étoffe, elle est contrariée par 
la persistance des intempéries à P a r i s ; mai si le 
tempâ se remet au beau, la course du grand prix 
pourrai t conti ibuer à donner une certaine impul
sion aux affaires. 

A Londres, la saison se poursuit normalement. 
Les courriers des Etats-Unis sont au calme, 

mais nullement découragés et on continue à espérer 
là-bas une bonne saison d 'automne. 

La situation du marché des soieries, dit le Dry 
Goods economisl du 14 mai, a été beaucoup plus 
favorable que pour les lainages. Si les ordres pour 
l 'automne ont été retardés par l'hésitation d'une 
partie des acheteurs, et si ie volume des ordres est 
influencé d'une manière assez désagréable par le j 
spectre de la guer re , le résultat des dejn ères se- i 
maines n'offre pas de raisons de se plaindre; les i 
commandes de l'Ouest, grâce à la situation extrê-1 
moment favorable dans cette région, ont été t rès] 
satisfaisantes et rémunératr ices. Toutefois l'ouver- ; 
ture de la saison dans l 'Est, et sur lo" t M ville n'a j 
pas encore eu lieu; et on peut a t t r ibuer ce reterd j 
non seulement à la situation politique, mais aussi \ 
à l ' incert i tude dans laquelle on se trouve quant a l 
la tendance de la mode pour la saison prochaine 

des déceptions causées par cette 
arrière-saison. 

La guerre", dit-elle, n'exerce pas, elle une grande 
influence sur les transactions : chaque jour par tent 
des envois à destination de l 'Amérique et chaque 
jou r aussi il a r r ive de nouveaux ordres por tan t 
sur les articles courants . Londres est calme à 
l'approche de la morte-saison. 

Le taffetas glacé est toujours demandé, no tam
ment dans certaines nuances, les taffetas unis et 
noirs sont également recherché?. Les damassés 
restent sans élan pour le moment, toutefois on es
père que la saison d'hiver leur sera plus favorable; 
de petits lots dans des dispositions avantageuses 
t rouvent toujours de l'écoulement, mais la grande 
consommation fait presque totalement défaut à 
cet article. {Bulletin des Soies.) 

»i»»d., coût et fret mai- expéd. Lointaine, pa r navire déclare acheteurs à 
a 3 »t»'»d mai-juin cif. i liv. st . 37; ventes 250 b . sup. seconds mar s à liv. 

L ' st. 35.12.6 , 250 b . good current flottant à liv. st . 
37.10, 250 b. bon brun par navi re déclaré à l i v . 
st . 31 .12.6 , 250 b . dito à liv. s t . 3 3 , 500 b . fair 
seconds par s tr avril-mai à liv. st . 31 .15 cif. 

J u t e s : Soutenus mais calmes; bonnes premières 
marques natives mai-juin via Cap ou Canal ven
deurs à liv, st . 11.12.6 et un cite des affaires à 2a. 
6d. en moins; nouvelle récolte a o û t sept, vendeurs 
à liv. st . 12.10 cif. 

C O T O N S 

3 5 (32d., fully good 3 
ju in ; fair red Cocanada 

Manchester, 31 mai . 
Les files de coton américain se cotent à la par i té 

des prix de vendredi dernier, toutefois les t ransac
tions sont peu suivies et se bornent à quelques 
petits lots. Les filés d 'exportation et les files Bol-
ton n'offrent rien de particulier. P o u r ce qui con
cerne les tissus on est revenu avec des offres res
tées en suspens la semaine dernière; on a été en 
négociation pour quelques-unes d'entre elles mais 
en général peu d'ordres ont été enregistrés. 

Havre , 3 j u i n . 

Liverpool, 3 juin 12 h. 10. 
Vente 5.000 balles. Marché calme. 
Coût ions .-Juin, 3.31 ; Juillet-Août, 3 . 32 ; Sep

tembre-Octobre, 3.30 . j . ; Novembre-Décembre. 
3 .29j Janvier -Févr ier , 3 .28 . i . . 

Havre, 2 juin. — A terme calmes. 2 tSOO balles. 
liu clôture on cote : Juin, 41 3,8, juillet, 41 3,8; 

août 41 ^,8; septembre, 41 3,8; octobre, 41 l;8; novembre, 
40 7,8. décembre. 40 li2; jauvier,' 40 1(2; lévrier, 40 1,2; 
mars, 40 1|2: avril, . . .[.; mai, . . , | . 

Londres, ?,1 mai . 
Cotons des Indes-Orientales : Marché calme ; 

: fully good fair Tinnivelly vendeurs à 3 3i8d., 
Les ventes du stock pendant le dern.er mois. | ̂  ^fmimu s 1 | M m a i f j u i a cif.; fine Bengale 

{Par télégramme de noire correspondant spécial) 
A terme : Marché soutenu. Ventes 900 balles. 

Précédente du jour 
Janvier fr. 40 3i8 
Février «> 40 3i8 
Mars » 40 3 ; 8 
Avril » . • • t . 
Mai » . . .» . 
Juin > 41 114 
Juillet » 41 l i 4 
Août » 41 I i 4 
Septembre » 41 l i 4 
Octobre » 41 i . 
Novembre » 40 3i4 
Décembre » 40 3r8 Disponible 
à 40.62. 

Ventes 350 balles Nouvelle-Orléans, 

U N * .JUTE & CHANVE3S. 

Belfast, 31 mai . 
Lins : Les importations en Ir lande pour la se

maine finissant le 26 mai , se sont élevées à 
606 ton. lins et 26 tonnes étoupes, dont 083 ton. 
lin e t »» tons étoupes du Continent. 

Depuis le premier janvier 1898 il a été 
i importé 13,632 t . lin et 891 l i 2 t . étoupe, contre 

17,042 l i 2 t . , et 972 Ii4 t.enl8!>7 et 10,135 t. 3[4 
lin et 1085 ton. étoupe en 1896. 

Fils : P a r continuation sans amélioration. Indé
pendamment de la guerre qui exerce une influence 
défavorable sur notre marché, il se présente encore 

4 i toujours ici des difficultés financières. Les pr ix 
41 1 [4 I n 'ont pas varié depuis huit jours . Les fils d'étou-

pes ne se sont pas trai tés en dessous des précéden
tes cotations. L°s fils de lin wefts ont été un peu 
plus faibles. Les stocks ne S Î sont pas beaucoup 
accrus. 

Toiles calmes. Il ne règne généralement pas de 
demande, mais aussi les offres de vente sont peu 
pressantes. 

40 3r8 
40 318 
40 3 i8 
. . . 1 . 
. . I . 
41 1;4 
41 l i 4 

41 i . 
40 3 i4 
40 3iS 

comparées avec celles du mois précédent montrent 
une diminution considérable, m a s les affaires en 
soieries dans les magasins de détail se sjiit déve-

Chanvres : 
Londres, 31 mai. 

Marché ferme; Manille fair current 

* 

.Us Gérants: ALFHKH MESMAKN. 

Inii.Alfred lubjux, Grando-ttin", 71, lloubaix. 

Mai qu'elle procure, l 'hectare pouvant fournir un j rations et c'est ainsi ,par exemple, que nous voyons loppées de la manière la plus favorable pendant le 
rendement de 3> piculs environ (de 60 kilog.) à j plusieurs d'entre eux, ret i rer , cette année, plus 
raison de 2 piastre? le picul. Il faut constater éga- ! d'un millier- de kilogrammes de café chacun, de 
lement la promesse d'une récolte abondante dans I leurs plantations : premier résultat de la continuité 
les poivière3 d'Hatieu. contrairement aux caféières 
de la même région qui ont eu a souffrir dans les 
bas-fonds, de l'excès»!va humidité. 

être les plantations de café de Kampot (Cambodge) 
oii un colon planteur, dont les efforts particulière
ment tenaces commencent à être couronnés de suc-

d'efforts, qui n'est possible qu'avec 1 assurance 
d'une main-d 'œuvre suffisante. Encore faut-il que 
cette main-i 'oîuvre soit indigène ou, du moins, 

Mieux partagées, sous ce rapport , paraissent asiastique, car les conditions de milieu ne per
mettent pas, dans ces régions, à l 'Européen, do 
livrer lui-même au travai l de la terre. Ce n'est 
que dans quelques part ies du Haut-Laos que la 

ces, exploite déjà 25 hectares en café, et vient | salubrité du sel et du climat autoriseraient nos 
d'obtenir une concession d'égale contenance. 

Au Cambodge, et particulièrement sur les rives 
et dans les îles du Mékong, la culture cotonnière 
prévoit , en général, une récolte inférieure a celle 
de l'année précédente. Les crues du fleuve n'ont 

colons à prendre eux-mêmes une par t active aux 
t r avaux des champs. 

U convient de signaler particulièrement sous ce 
rapport , la région du Tzan-Ninh. Duran t les mois 
de juillet, août et septembre de l'année courante, 

pas été suffisantes, en effet, pour répandre sur les j la température ma xi tria n'a pas dépassé 27° et le 
terrains une couche de limon fertilisante aussi thermomètre a accusé 14", comme moyenne des 
forte que celle de 1896. 

Dans le Delta du Tonkin, le mois d'octobre est 
celui de la récolte de la canne à sucre, culture la 

minima nocturnes. 
L'alt i tude, la déclivité du sol et une brise rafraî

chissante qui ne cesse de se faire sentir en toute 
plus importante après celle du riz. La canne y est saison, contribuent à faire de ce pays une région 
signalée comme de belle venue, non moins que le saine et parfai tement qualifiée pour recevoir des 
mais des hautes légions dont la récolte s'opère 
vers la fin de novembre. 

Le Haut-ijaos parai t de plus en plus apte k nous 
donner satisfaction, pour l 'introduction de cultures 
riches, et j 'appl ique toute mon attention à sa mise 
eu valeur progressive. Des renseignements autori
sés sur la possibilité de l'introduotion ne nouvelles 
cultures, émanant du Président de la Chambre 
d'agriculture de Hanoï, ont été communiqués à 
tous les commissariats par les soins du comman
dant supérieur du Haut-Laos. Le commissaire du 
gouvernement de Vien-Poukha a déjà fait con
naître qu'il s'occupe de l'établissement de deux 
champs d'essai, l'un à Vien-Poukha, l 'autre * 
Muong-Sing oit des expériences, entre autres sur 
la culture du coton, du thé et du pavot , pourront 
ini ' ier la population indigène tout à la fois aux 
bonnes méthodes de culture et habitudes de t ravai l 
et d'exploitation du sol qui leur font défaut jus
qu 'à présent. 

Les Lus, en elïet, et les Khas, soit paresse, soit 
ignorance, se sont montrés, jusqu 'à ce jour , re
belles à toute innoval'on dans leurs méthodes de 
cultures séculaires e tee n'est guère que par l'exem
ple qu'on peut espérer les amener à dus errements 
plus conformes à leur propre intérêt et à celui des 
Européens qui tenteront la mise en valeur de ces 
territoires d'une fertilité souvent remarquable . 

.l'ai déjà eu l 'honneur de signaler les essais 
fort intéressants tentés près de Luang P rabang 
sur la culture du pavot à opium, et j e continuerai 
à vous tenir au courant des résultats obtenus, lk's 
estais analogues ont été entrepris sur l 'initiative 
de nos agents, dans le Moong-Hoo. Une cause im-

familles de colons français, appor tant les habitudes 
du travail personnel H la ténacité propres à nos 
populations agricoles de France . Le jou r où des 
communications rapides et pratiques y seraient 

mois passé et les soieries, tellement en vogue et 
relativement bon marché, ont profité considéra
blement de l 'amélioration indéniable de là situation 
économique de la population. 

La vente des velours ne se ranime pas. Le=s ru
bans au contraire jouissent de la même faveur de 
la par t du public qu 'au commencement de la sai
son, sans être influencés par les embarras qui 
affectent presque toutes les aut res branches, et les 
affaires du mois passé ont surpassé considérable
ment celles du mois correspondant de l'année der
nière, qu'on regardai t alors comme excellente. 

Les tableaux du commerce de la France pour 
les quat re premiers mois enregistrent des chiffres 
d'ensemble peu différents de ceux de l'année der
nière. Nos exportations de soieries de tous genres 
ont été de 100,596,000 fr. contre 105,872,000 fr. 
en 1897. Le débouché anglais et d 'autre débou
chés secondaires ont comblé le déficit considérable 
constaté dans les destinations américaines qui ont 
fléchi de 24,900.000 francs en 1897 à moins de 
12 millions en 1898 comme on le ver ra dans nos 
documents. 

Quant aux importations étrangères, elles ont 
passé de 19,185,000 francs sn 1897 à 17,548 francs 
en 1898 g iâce à une diminution d 'arr ivage des 
pongées asiatiques ; l ' importation des tissus desoie 

SFfc, G X-iC -ÉC SE» .AL T B H 

Co-u-rs <ivL Cf* 0"\xixa 1 . Q Q Q 

LAINES PEIGNEES 

établies, le Tz-in-Ninli pourrai t prétendre au rang ! pure unis est stationnaire aux environs de 6 mil-
d'un excellent sanator ium, et ne tardera i t pas à 
devenir un centre de colonisation recherché. 

. Revue coloniale.) 

LA SITUATION DE LA SOIE 

lions 870,000 francs 
A Créfeld, l 'activité ne se dément pas, d i t la 

Textil-Zeilung; les événements politiques n 'ont 
pas exercé l'influence déprimante qu'on ava i t re
doutée à la première heure. 

Le Leip:iger Monalschrift fur Texlil-Indus-
trie annonce que le Conseil de la Société de3 ou-

L a situation du marché de l'étoffe s'est plutôt j vriers chrétiens, dont nous avions annoncé der-
améliorée, en ce sens qu'il s'est donné une certaine nièrement la création, se propose d 'entamer sans 
quant i té de commissions, à des prix peu satisfai- re tard des négociations, en vue du relèvement des 
sauts , il est vrai , mais qui suffiront à occuper les ' salaires, avec tous les chefs d'industrie de la région 
métiers jusqu 'à l 'automne. Certaines de ces com- ; du Rhin et de solliciter l 'appui de la Chambre de 
missions sont livrables, partie en septembre, partie commerce de Créfeld et de la Commission sociale 
en janvier . La mousseline qui a fourni depuis trois municipale. 
ans une si brillante carrière boude décidément et l A Elberfeld, le ruban a beaucoup fléchi, dit la 
les métiers mécaniques qui p oduisent cette étoffe ! Seiae, aussi bien ici qu 'à Langenberg et à Rons-
sont offerts. D une manière générale, d'ailleurs, ! dorf; au premier rang , le ruban pour chapeau 
les tissus teints en pièee qui t rouvaient un large d 'homme est très calme et les fabriques de rubans 
débouché aux Eta ts - I 'n is pâtissent de la guerre . | pour chapeaux de dar.ies commencent à se plain-

P a r contre, les métiers d e l à Croix-Itousse bé-[ dre. Ce qui reste encore sur les métiers est res-
néticient du ralentissement occasionné par les t r a - t re int aux failles noire3 et satins noirs-doubles 
vaux des champs et le chômage a disparu à peu teints en flottes; le ruban moiré va un peu mieux 
près complètement, grâee à ce reflux dont ils bô- | et on attend encore davantage de cet article dans 
Déficient et cela est si vrai que la plupart des a r t i - un avenir prochain. Comme articles teints en pic-
clos al imentant en ce moment les ateliers urbains ces le satin non cuit se vend quelque peu et en 
appart iennent aux genres qui se tissent ordinaire- façonnés on place divers genres de rayés. Les ru
inent à la campagne. • bans façonnés t rouvent difficilement acheteurs. 

Les commissions reçues portent sur les taffetas ' La fabrique de Zurich pâtit de la température 
glacés de tous genres, les taffetas noirs et couleurs que la Neive Zarcher Zeitmng rend avant tout 

LIVRAISON 

Janvier 
Février 
Mars 
A v r i l . . . 
Mai 
Juin 
Ju i l l e t . . ., 
Août 
Septembre . 
Oc tobre . . . . 
Novembre., 
Décembre.. 

aoUBAIX-TOURCOlftG 

Peigné3de La Plata 
et de l'Uruguay 

T y p e un ique 

Cote précédente Cote du joui 

4.375 
4.35 
4.325 
4 325 

4.425 
4.40 
4.40 
4.40 
4.375 
4.375 
4.375 

4.375 
4 375 
4.325 
4 325 

4Ï425 
4.45 
4.425 
4.425 
4.40 
4.375 
4.375 

Laines en suint 
de Buonos-Ayres 

Rendemen t 3 6 0 0 

L E I P Z I G 
(par télégraphe) 

Type 

BJENOS-AYRES 

B D'ANVERS 

Cote précédente 
M 1RES 

3.35 
3 35 

3.475 
3.425 

3.40 

ï. 375 

3.40 
3.375 
3.375 

3.50 
3.475 

3.475 

3.45 ' 

LAINES PEIGNÉES 

MOIS 

LIVRAISON 

A N V E R S 
(pur télégraphe) 

P e i g n é s Buenos -Ayres 

Al l emand B 

Cote précédente 

Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juillet 
Août 
Septembre. . . . 
Octobre 
Novembre 
Décembre 

4.15 
4.125 
4.125 
4.125 

4.3Ô' 
4.275 
4.25 
4.225 
4.225 
4 20 
4.20 

4.175 
4.15 
4.15 
4.15 

4.30 
4.30 
4.275 
4.25 
4.225 
4.225 
4.20 

LAINES BRUTES 

A N V E R S 
(par télégraphe) 

S a i n t de L a P l a t a 

T y p e O 

Cote précédente 

L E ! H A V R E 
(par télégraphe) 

Buenos-Ayres 
Prima bonne courante 

3 6 O/O 

1.31 
1.31 
t .31 
1.31 
1.28 
1.2S 
1.28 
1.29 
1.30 
1.31 
1.31 
1.31 

1.31 
1.31 
1.31 
1.31 
1.31 
1.28 
1.29 
1.29 
1.30 
1.31 
1.31 
1.31 

Cote précédente 

1 32 
1.32 

1.31 
1 315 
1.315 
1.315 
1 315 
1.315 
1.315 

Cote dn jour 

1 32 
1.32 
1.32 

1.31 
1.315 
1.315 
1.315 
1.315 
1.315 
1.315 

OPERATIONS 
K O T J B A I X - T O t r a D O I N O ' 

Tendance soutenue 

Laines peignées 

Type un ique 

5.C00 à 4.425 

Juillet 5.00Ô 
» 15.000 

Août 25!c66 

Septembre., 5.000 
25 COO 

Octobre. 

Laines et suint MII 
TOTAL. 

Novembre.. 

Décembre., 

Janvier 

Février 

Mars , 

Avril 

5.000 

iô'ôôô 
' 5'. 666 

4.425 
4.45 

4.425 

4.40 
4.425 

4.375 

4'.375 

4.375 

105.000 k . 

T y p e B 
Tendance soutenue 

Janvier 
Février 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 5 
Juillet 20 
Août 5 
Septembre 
Octobre 
Novembre.. 
Décembre.. 

. . . k. 

.000 

.000 

.000 

10.000 
TOTAL 40.000 k . 

En suint, on a traité . . balles. 

TOTAL 

L E I P Z I G 
Tendance ferme 

, 20.000 k. 

r 

Annonces Légales 

Kos-i, urs lc> sciioncaircs de 
la lociélâ anonyme l.a Itafli-
n e r i c «le l»«>trol« du \ o i i l , 
propriéUi.'ei d'an moins ilix 
•étions, sint convoque* <n »••-
lemb ie fiuénMi anMella, pour 
If \: r.'ii 2-'! juin courant, à '1 
henret de relevée, au iièfê so-
1 lai de ladite société, a Was-
quebal. 

ni-, HUE DC m : 
1° Rapport du C niseil d'adini-

inslralioti; 
!• Rapport ilts CoRimissaires 

dii Mrvelllsace; 
.1" Approbation des comptes 

de l ' txeicc! et hxation du di
vidende; 

4* Nomination des commis
saires pour l'exercice 18'J8 IH*J9. 

NOTA. — L»s prooriétaircr. 
d'au moins 10 actions an purlmr 
devrout, tour assoler à l'asseui-
bléi', déposer leurs titre? «u 
aièee social,huit jours à l'avance. 

U54M 

Qu'il ne pnuira être contracte : 
aucun emprunt que du consen
tement exprés et par écrit des ' 
dtux associées. 

four extrait conforme, 
Jeanne CAM'KN tïK!i, ! 

388694 AinandiiwCAMIlHON. I 

Etnde de M- J. RUFFELCT, 
avocat-afireé à Roubaix. 

Formation ûe Société 
D'un acte sons seings privés, 

en date a Roubaix (lu 16-. mai 
1898. y eurrg^lré (A. }.). le 
prunier juin 18U8, f 80 case 
2177, par M. le iceevenr llalley, 
qui a pfreu Ifitr. £5 cent, pour 
droits tt II cimes. 

i.i-dii acte èèaeeé : 
Aux grtlles du Tribunal .le 

commerce de Roubaix et delà 
Jusiu'i'-tic Paix du Canton Ouest 
ue Udiie ville, le 2jum 18J8. 

Il ;;ruert : 
Que M»»J;auue CARHENTIKR 

et Aoaii'liue CAMBRON, toutes 
deux célibataire» m^JKUres. sons 
prof-«-iou, driut-urant à Lille, 

(lui (orme entre elle» une so
ciété en nom collectif ayant 
pour objet l'exploitation d'une 
maifon dt menue confiserie. 

ij'ir. celte i-ocietéesi failf pour 
nuo dure,: illimitée, à partir du 
quinze mai Ib'JH. 

y•.!.• tarawoa tt la signature 
sociales MMl : 

IP-aLtRnBe&LMM 
avec sous litre : 

Aiiciennh MaisonMarieLalantains 
Que le siège social est fixé à | 

R.ubaix, rue de la Gïire, n» 73. i 
Que les deux associées four

niront ennemie par moilié les 
fond» uect^aires a la b^nue 
marche de la leetÉié. 

Que la gestion et l'admirris-1 
traiion de la société appart'.eu- i 
liront égalemeut aux deux as- j 
soc écs qui ne pourront faire 
ii-i^'' do la M<{iiature >ociile 
que ( tnr Us be>u ns et sll'uirts 
•te la Miciét.: |.oit.;s sur le» li
vres. 

Publlolta économique : C M 
qo* mention d uns ligne d« 
aetabla&n sa pale vingt oon-
ttmea: six Jour* : on franc; 
quinze jours : deux fraaoi, 
• a mol» : trois franoa. Ce ta
bleau e»t pnMIé-dan» leadeux 
édition» dn « Journal de lion-
bnlx » »olr et matin . 
th. 'jarniet. 40. rue de l'Ilotcl-de-

Ville, Tourcoing. 
Çh. garniu, iS. rue de Lorraine. 
th. ti'ittiitl. rue du ('.olléne, |V3. 
Chambra, 58. rue du Curoir. 
Chambre teraftf.rae lieroard, 118 
Ci. 9'irnie, vue dTnWermauu, II. 
Chambres garnie*, rue tirouot, 21 
Cli. aeraM ou non, IH. rue St Jean. 
Quartier, î l e , rue de l'Epi'lllc. 
Chunitire, IV. boulcv. Montesquieu. 
QeMuiéfr, 18. boulcv. Montesquieu. 
th. ffnriitrt, coin des ruesdu Basera 

et'tirande-llne. 
CI», gnriiie, r. Tuurcomir, 16 et 56bis 
Onorl er. me de Valruy, 1. 
thambre garnie ou non, rue Saint-

Jean. Ut. 
Ch. yurme, 73, me d'.VIma. 
th. garnie, rue Mirabeau, U. 
Cil. garnie, 157, rue u'Iukei rnann. 

D'EMPLOI 
ruaitre en chef du tissage connais 
saut de.-Mii industriel, fabrication. 
rninjiû-ition de tissus, désire chan
ger déplace comme chef ti';itelier, 
sous-directeur ou cirf mécanicien. 
lleferences sérieuses. E.-nre O. II.. 
bureau du journal. 35510—HI57 

AVI DIVER! 
IMOGAZDERilOBAIX 

l 'Ul'lt L ' t f ' I .AlKAliK 

IsCiiaDiïaoeBt la Forceloiriee 
*ulfate .ra.i.i-iioiiiacfUP pont 

entrais, garanti eontenaut *i<> a 
2, (>;0 rt 'a/otp. IH fr. tes 100 

i kilo*!!, l'nr quantité supérieure à 
I i.iMiO minus le pm est roduit a 
i 11 tt. t'aiemciit corantant. 

( emliT» ilecoUe rourcnlori-
, fères. 3M» c«3ietim«»* \ tici-tolitre. 

< «?..<iren nour tant.'..fion du 
mortier et alléei de jardin lOcen-
tirnes I hectolitre. 

M a r L e i « T 8 de nrern:- re<#, ilit \ 
à enlever a l'usine a par de Hou-
bai*. Le cii.inot a S chevaux, 0,50-
a i cheval. O.tt. 
S'adresser rue de Toareo:a£, 58. '• 

a hounaix. ou a tlisineà liai de i 
Crou. 3U9G-U.G7 

DETTES NON-RECONNUES | 
Le sieur Arthur Hhiii, couvreur, de- j 
incluant rue l'Intarque, ' , Itou- j 
bai», a le regret de piérenir le pu-1 
blic, qu'a partir du ce jour, il ne ! 
reconnaîtra plus les délies que 
pourrail contracter sa femme, lier-
llie Ueraeuc. 35637-41363 

L'UNION GENERALE DU NOR 
C a p i t a l « o e i a l : D E U X M I L L I O N S 

ASSURANCEScontrel'INCENDIE à PRIMES FIXES 
COMl'AGMK LOCALE 

3S-37, BOULEVARD DE LA LIBERTÉ, LILLE 
Administrateurs : AI:IIH,I.K WIBAL'X. de la maison Désiré 

Wilnux-FIrrin. litateur de coton à Uoubaix, Président. SCALA-
URK-DELCOUR, liiaicur de laine et vice-président de la Chambre 
de cornir.erce de ToBrcoinf, LORE.YT-LESCORNEZ, B'atear de 
lin à llelleintnes-lès-i.iiie: EDOCABU MAS-FAUCHEUR, négociant 
en toiles et ex-juge au Tribunal de commerce à Lille; HERBAUX-
HASSKBROUCQ, membre du Tribunal de commerce et n a n t i r 
tuner à To'.ircoin;'. 

Censeurs : C. COURTOY, ancien directeur du Comptoir de 
Citante du Nord, propriétaire à Lille; LEROl'X-LAMOt"RETTE. 
uiaiinfacturier iTouicoiriR. 

Ihrecteurtiènèral : H a ï r a MEUNIER, à LH'.e. 
Agents Généraux, a Houbaix HAYAUTet VACUON, 45, rue de 

la Uaro. 
La Compagnie a son siège à Lille, es qui offre une grande faci

lité pour traiter avec elle. Elle invite toutes les personnes qui 
pensent qu'il faut favoriser les choses de son pays, à s'adresser 
dans les bureaux de ses agents, pour les maisons, marchandises, 
mobilier qu'elles ont à assurer. 

à 3 , | O k kilog 
MAISON CENTRALE DB LA LAITEMB D'OOSl'CAMP 

A ROUBAIX.RUE DU BOIS. 13 
— 6 T J O C T J a S A L B 3 — 

La Compagnie a été fondée en 1867, avec l'appui da MM. Cons
tantin Descat, qui a été sen administrateur jusqu'à sa mort ; 
Ernoult-Uayart, maire de Roubaix; RousselDefontaine, maire de 
Tourcoing; Jules Leureut, député, et la majorité des grands ma
nufacturiers de Roubaix, Tourcoing, Lille. Armentières. heclin 
et environs, qui sont ses actionnaires, pour servir da concur
rence aux compagnies exi '.tantes et de modèle pour l'exécution 
et la faci'ite des engagements. Ces résultats ont été obtenus, et 
la localité possède une société amie, qui est à elle, qui a fait 
ses preuves et rend des services journaliers. 

Pour Roubaix, s'adresser à MM. Bayart et Vachon, 4o, rue de 
la Gare; pour Tourcoing, à M. Paul Lorlhiois. rue Cnanzy, 3. 
pour Arioenliercs. à M. D. Sonne vil le, rue Nationale, 84: tour 
Seclin, & M. Delcambre, gretfler de Justice-de-l'aix; pour Lan-
iioy. à M. Saiily, à Siilly-lcz-Lannoy; pour Roncq, à M. Cubizol, 
receveur-buraliste; pour Mouscron et ses environs, à M. Léon 
Locepied-Gotier, Kéoniètre-arpeuteur à Mouscron (Belgique); pour 
salle, à la Direction. 32060 

?.ae du Bou.12; 
Hue de l'Industrie,*. 
HnePierra de IlouDan.lsv 
l'ue Pisrre-de-Houbaix, ;t;' 
Rue de l'ourcMiu', 155 

il. 16/ 
Hoularard de Strasbourg, IK 
Une d'Alsace.*»; 
Une du lioUe-ae. s» 
Hue de la Halle. I 
Hue Notre-liar»e,i7; 
Rue de la (tu.tujsde. t. 
Hue Turgot. 68; 
Itiiedill.ioilttwiant-CKtAUlu.k 
Place de la (tare,Ut; 
Hiiedu Vort. S5: 
Rue de Mantes, <7. 
Hue du Cnroir.Vi. 
HueduCollei{e,3J 
boulevard de lleaurepaire, 171 
Hue de Cille, f i . 
Hue lllaniliemaille. 107. 
H u e ' l l i i K ' i i n a i n i , 63 . 
Hu eile Ia Posse-aux Chèiies.Sa 
Hue d'Italie. 3. 
Hue ClioisenI, 28. 

i Hue du Tilleul, ti3. 

A. T O t J B O O I N a 
Hue del'H.Ue.l-de-Ville U-
Hue Je (laud. »l; 
Hue du filleul. 16 : rjeliueuy 
Hue de H.iubau, Ss : Uaroy. 
Hue du MMl. M 

A . o n o r x 
Ep'eerie lu Tonneau d'Or i 

l a i-lll.i - . 1 ' : 

Hue delà li.ire.citez M. l)u»i»l,)f 
-A. W A T T B B L 0 3 

Salemluor-Holleber'ï.r l'.aruot. 
A I.VH-Uu-l.aniiu, 

Wallays. rue du iota. 
-A.XaTXiL»S 

Rue Bsquermoise, ii. 
I n^til.HUNIÎ-^tlH.Mil» 

Rue de 1a Lampe, 31. 
A. O A I i A l s 

Rue Catayêtre, 6S. 
Hue des lloucueries. t, 

K WIMlltm V 
Prévost-Malahieu . près da 

l'éitlise. 
\ I ' \HI>— Rue Vîvienne, tn 

BEURRE SALÉ mottes de i kilos. 2.80 

A L ^ T O U R E I F F E L 
Chaînes a r g e n t , 2 tt. 5G 

REMONTOIR ARGK.NT, 1 3 fr. 
Remontoirs or, aident, nu-tai, 

4. i 4 0 0 0 lrancs, gaïaiilis 2 i. 25 ans 

22" MONTRE = g 
., cvlii,.lre.l0ruLlî, garanllc 4 ans. 
C l . V O T J I L L A R M E Ï 

Fabricant d'Horlogerie 
f x-président de la Société tics Horloger* 
B, tm Raltaul, i Besançon (iCulu). 
Envol gratis et 1° CATALOGUt etDESSIN-

Montre nickel 4 ir.; acier 7 fr.; argent U ir. 

MAISON L. MANCEL 
FONDÉE EN 1868 

2 , l ' I . A I E D B I . A R É P U B L I Q U E , % 
Seule maison spéciale <le 1.11.1.F. 

LE PLUS i.f.L ASSORTIMENT DB LA RÉGION 
^Réellement A f\ C H D I A U A C en palissandre, verr 
[en magasin t U à w \ i r l A n U d ciré et frisé, ou bois 
[noir, d'firard. Pleyet, Uleke, iluu-ird, Klein, ete. 
'f Oâ flllarmoniutiiHAlexandre,Hichard,etcdeljeuà5jeuxli2 

.Bute, Eciiaose, Location, Accords, Réparations 

LE GAZ ALA PORTEE DETOUS 
C'ett une heureuse innovation dans l'économie domes

tique que te compteur permettant de payer ton gaz «t 
mesure des besoins, et moyennant une légère suréleva' 
tion de prix, de jouir delà gratuité de l'installation. 

Pour assurer le parfait fonctionnement de ce comp
teur il suffit : i* de mettre la clef de la boite du méca
nisme dans la position indiquée pour recevoir une pièce 
de 0.10 c. f r a n ç a i x e s a n » dé favo t , [cette pièce doit 
entrer sans effort) ; S» de tourner la clef pour fait* 
tomber la pièce dans la caisse ; 3* de répéter cette opé
ration chaque fois que ton veut mettre une pièce; 4" de 
ne jamais mettre plus de 9 pièces consécutivement c'est-
é-dire de ne pas dépasser le chiffre neuf du cadran dm 
sous. A ce moment un petit volet se ferme. 

30 9 OOO F-KL. | 
à payer d'ici 15 jours + 

+ et 75,000 fr. de marchandises en magasin î 
+ MAIS PAS UN SOU EN CAISSE î 

iauE FAIRE ?s 
X déposer son bilan ? Non, non, mille fois non ± 
+ La Direction des G r a n d s , M a g a s i n s G é n é r a u x d o l a C o r d o n n e r i e d e l ' O n e e t a décidé J k 
+ o ^ „ l K % ^ d e s «*-Pt1r. provisoire, J 

T T O U T SERA PERDU. . . SAUF L'HONNEUR 
j^ 11 f a u t éviter l a fa i l l i te q u a n d même 

îUn liot de 40,000 pranesï 

L'\ssociaiioii Mercantile 
( F O N D E E E N 1 8 5 3 ) 

a été destiné anx Villes de RonbaixTonreoing 

74, Grande-Rue (face la rue du Collage] R O U B A I X 
( e LOT sera sacrifié à ri importe quel prix. 
C'est une Hécatombe ! C'est le 1141X H A B C H É forcé ! 
C'est la Vente à 7 5 O/O D E P E R T E de Marchand/ses fraîches sortant des Usines .' * 

+ 
+ + + + 

Q U ' O N E N J U G E ! v o i l à Eas p r i x i n c r o y s b t a s a uxq u e h a n s o l d e : 
• + + 

5 ° " ^ I AMRAI I CC P04r enfants, valeur réelle.*» AC paires de LAIt lDALLtO 1.45. sacrales «. U » 4 b 
4 0 0 DîlTTIMCO <"uir c ,a(l- verni, nom Enfants, i s r 

paires de DU I I I l l t O Valeur réelle. 't.9â, sainiie.s k. | ,*¥0 

T T «ISO 
JL paires de PANTOUFLES ï t t & i . » . . 0.95 

H o m i n o N d ' a f f a i r e s muez-vous à é c o n o m i s e r l e 
t e m p s e t l ' a r g e n t , et voulez-vous entreprendre n n e 
b o n n e a f f a i r e ou bien m a n q u e r l a m e i l l e u r e 
d e s o c c a s i o n s d e v o t r e v i e t Ecrive* pour rece-

[ voii les prospetus et attestations. 

BENNETTS (Propriétaires) 
6 1 l i2 ,Fore street Moorgate, London.E.C. 

ayant des agents et des correspondants dans ie monae entier 
«dresse télégraphique : BENNETTS ASSOCIATION, LOHDO?! 

ON CORRESPOND EN TOUTES LANGUES 

+ «ST* BAINS DE MER m SS. ! ' !™ 2.95 + + + + * 0 0 DnTTIXICC Hommes, Valeur réelle, 12.50, n ftm 
paires de DU 1 I UlUO sarrillées * U i S O 

00 PANTOUFLESt liâmes, tontes nuances. A * a T T 
al.réelle.I.45. sarritlees a UiDU « 

paires de RIPHFIIFII pour Dam<'s- Vale»r i .50. snrnliés à. 
10(1 

s ce RICHELIEU vÏÏ!& Wé.Œ-SST:4.95 
> BOTTINES & S S 

?dU:2.95 + + + 
3.95 + + , P f i T T l M C C Hab..laect ou bouton, p ' Dames. f« A t Z 

paires de DU I I !NCO Val. réelle. 12 .50 . sacriliees a D . 9 9 + 
IL, F A U T Q U E T O U T L E M O N D E S A C H E E T R E P E T E 

+ que les prix ci-dessus tont réels. La vente étant faite rnbliq-ement, les pins incrédules peuvent s'en convaincre 
ces prix, toutes les Chaussures sont de Fabricat ion Française e t de première fraîcheur 

+ Allez voir cette importante vente qui se trouve, 74, GRANDE-RUE, 
Qu'on se le dise ! Sans 10 jours, il ia;t qu'il ne reste plus RIEN! RIEN! RIEN! 

+ 
Malgré 5 

+ 
+ + + ÎOUVERTURE DE LA VENTE SAMEDI 4 JUIN? 

^ : + + + + + + + + + + + E N T R É E L I B R E #HHHHMUHMHHH3 

Certifie l'insertion N Imprimerie.du Jovmal de Iïonbaix. *- ALFRED REBOUX, Grandft-Rxio, 71. 
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